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Découvrir Burnaby à travers l’objectif de ma caméra 

766 mots 

Depuis que je suis toute petite, j’aime explorer.  Partout où j’allais, j’aimais découvrir les 

nouveaux endroits et les nouvelles choses à faire.  En grandissant, j’ai trouvé qu’explorer ma ville était 

plus difficile car j’avais l’impression que je connaissais ma ville et que j’avais déjà mémorisé et vu toutes 

les routes et les chemins de ma communauté.  Je voulais trouver une nouvelle façon de voir ma ville, 

d’approfondir ma perspective de Burnaby.  J’ai atteint cet objectif grâce au 8ème art, la photographie. 

            Burnaby est une ville parfaite pour la photographe- c’est la variété d’environnements qui permet 

de capturer différents types de photos.  On y retrouve des milieux naturels avec des forêts, lacs et 

sentiers, des quartiers résidentiels ainsi que des milieux plus urbains avec centres d’achats, boutiques et 

immeubles de grande hauteur. De ma ville, on a une vue resplendissante des montagnes majestueuses.  

On a  aussi notre propre montagne, Burnaby Mountain, sur laquelle est l’Université Simon Fraser. 

Burnaby a un sens de communauté, qui est difficile à trouver dans les grandes villes.  

            J’ai commencé à faire de la photographie au Québec durant un échange étudiant en travaillant 

avec les enfants à un camp de jour.  Cela m’a permis d’explorer les villes comme Laval et Montréal. 

Comparer à Burnaby,  Montréal est une ville d’art, de musique et de culture. A Burnaby, il n’y a pas 

autant de festivals ni de bâtiments historiques car ma ville est relativement jeune.  C’est ce que j’ai pu 

constater en comparant mes photos prises dans les deux villes (une à l’est du pays, l’autre à l’ouest).  

Par contre, dans ma ville on y retrouve un magnifique parc avec un lac au plein centre de la ville.  Avec 

ma caméra, j’ai aussi découvert des murales magnifiques au long des petites rues de ma ville 

démontrant une culture riche, visible et en mouvement.  Ces petits bijoux d’art n’échouent jamais à 

démontrer un sentiment de plaisir, de bonheur et d’une communauté « tissée serrée » 

            Le parc le  mieux connu de la ville est Burnaby Lake, mais je me trouve constamment avec ma 

caméra au lac tout près de moi, appelé Deer Lake. Situé autour de ce petit lac est une petite église à 

laquelle ma famille fait partie, un centre de beaux-arts, la galerie d’art de Burnaby et le musée “vivant” 

d’histoire de la ville. Comme le lac se trouve au coeur des places communautaires, il mon enfance y est 

ancré. De surcroît le lac a cimenté mon impression de la ville, immortalisée par ma caméra. 

            Ma famille n’a pas toujours habité à Burnaby.  Ma mère est venue ici quand elle a fini ses études à 

l’université en Ontario. Elle est venue parce qu’elle cherchait l’aventure et de nouvelles expériences. Ma 

mère et moi avons des intérêts similaires; je veux explorer le monde et étudier dans les différentes 

villes. Toutefois,  les rêves viennent avec leur lot d’appréhension.  Ma mère, elle est venue sans famille 

ni emploi, pour l’aventure et pour explorer un autre partie de notre grand pays.  Elle a rencontré mon 

père, qui est originaire de la Colombie Britannique et ils ont choisi de s’établir à Burnaby.  

            Aujourd’hui, il y a beaucoup de réfugiés et d’immigrants à Burnaby : dans nos écoles, nos églises 

et la communauté. Cette diversité multiculturelle est un badge de fierté. Venus de loin, ils doivent 

survivre le parcours de la vie dans une ville très multiculturel.  Burnaby abrite une grande population 

d’immigrants, et nos écoles, églises et communautés obtiennent un avantage à cause de cela. 



            Parmi les différentes cultures de ma ville, il n’y a pas la francophonie.  Par contre, le français n’est 

pas chose commune où j’habite.  On a peu de restaurants français et la population francophone est 

quand même petite à Burnaby.  Il y a un petit un programme francophone à l’université Simon Fraser, 

mais c’est principalement pour les étudiants qui veulent être professeur d’immersion française.  

Heureusement que j’ai eu la chance de faire toutes mes années scolaires dans un programme 

d’immersion, ou j’ai pu me faire des amis intéressés au français. 

            Au fil de mes aventures photographiques, j’ai découvert que finalement, c’est la vaste et diverse 

communauté qui crée un impact de positivité et d’inclusion. Avec une population de plus que 200,000 

habitants, ma petite ville urbaine de Colombie Britannique est remplie de gens passionnants, sincères, 

et venant de tous les coins du monde. Il n’y a jamais une seule culture représentée dans ma 

photographie, mais plutôt plein d’exemples ou ma ville embrasse les célébrations et pratiques de nos 

citoyens. 

 


